
      au travail, de réelles sanctions pour les entreprises
et administrations qui discriminent, la revalorisation des
métiers à prédominance de femmes, ou encore la fin
destemps partiels de moins de 24 heures par semaine ;

    un soutien à la parentalité : allonger les congés
maternité et paternité et d’accueil, revaloriser le
congé parental, levier indispensable à un meilleur
partage des responsabilités parentales, élaborer un
grand plan de création de places en crèches et des
droits garantis par la loi à dix jours enfants malades
(sans jours de carence) pour tous les parents d’enfants
de moins de 12 ans ;

      un service public de l’aide à l’autonomie ;

     des mesures effectives et la mise en place d’une loi-
cadre intégrale pour prévenir et lutter contre les
violences sexistes et sexuelles au travail et pour
protéger les femmes victimes de violences ;

       un accès libre et remboursé à la contraception
et à l’interruption volontaire de grossesse (IVG) sur
tout le territoire, la suppression de la double clause
de conscience spécifique à l’IVG et l’allongement du
délai d’IVG ;
      la lutte contre les stéréotypes de genre, le
sexisme à l’école, avec une éducation à la vie
affective, relationnelle et sexuelle, et sur les lieux de
travail et dans les médias.

En France, le Rassemblement National tente de se positionner en défenseur du pouvoir d’achat, tout en
s’opposant, à Bruxelles comme à l’Assemblée Nationale, aux mesures favorisant l’égalité salariale et
l’amélioration des conditions de travail des femmes. 
Leur projet vise à renvoyer les femmes au foyer et à détruire les conquêtes sociales. Pire encore, l’extrême
droite instrumentalise la question des violences sexistes pour servir un discours xénophobe, détournant
l’attention des véritables causes de ces violences.

Remise en cause du droit à l’avortement, promotion des politiques natalistes, instrumentalisation des violences
faites aux femmes… Le constat est sans appel. 
En Europe, l’extrême droite prône le retour aux « valeurs traditionnelles » pour imposer une vision conservatrice
du rôle des femmes. 
En Allemagne, le parti populiste allemand, l’AFD, promeut un modèle où les femmes restent au foyer, limitant
leur autonomie financière. 
En Pologne, malgré la chute du gouvernement ultraconservateur qui avait limité les restrictions sur l’IVG, les
femmes continuent de se battre pour l’accès à l’avortement.

NON, L’ÉGALITÉ FEMME/HOMME

N’EST PAS ACQUISE ! 

APPEL À MANIFESTER CE 8 MARS 2025

Encore plus aujourd’hui, les droits des femmes sont en danger avec la montée des
mouvements d’extrême droite, y compris en Europe.

UNE OFFENSIVE RÉACTIONNAIRE QUI S’ÉTEND EN EUROPE
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L’IMPOSTURE SOCIALE DE L’EXTRÊME DROITE

POUR GAGNER L’ÉGALITÉ FEMMES-HOMMES, LA CGT REVENDIQUE :

LE 8 MARS, N’EST PAS UNE MOBILISATION FÉMININE

MAIS FÉMINISTE. QUAND LES FEMMES GAGNENT DES

DROITS, C’EST LA SOCIÉTÉ TOUT ENTIÈRE QUI AVANCE. 

LE SAVEZ- VOUS ?
       à la RATP,  les inégalités salariales n’existent
pas seulement lorsque les femmes sont en activité,
c’est jusqu’en retraite (données CRP 2023) : 
Les femmes perçoivent en moyenne une pension
inférieure aux hommes de -7,19 % ex-cadre, - 4,57%
ex-maitrise et... -17,39 % chez les ex-opératrices !

RENDEZ-VOUSSAMEDI 8 MARS14H00 PLACE DE LA RÉPUBLIQUE


